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-LA GRISE POLITIQUE 


continue 


Après les contacts directs, voici 
l'heure de la diplomatie secrète 


Qui l'emportera des intrigues de partis 
ou de l'esprit du referendum ? 


par Georges GARREAU 


Attlee= 
Truman : 


Six jours 
d'entretien 


WASHINGTON, 10 novembre. — 
M. Attlee, premier ministre de 
Grande-Bretagne, doit arriver au- 
jourd'hui à midi (heure américai- 
ne), à Washington. 

Dès sa descente de l'avion, M. 
Attlee se rendra directement à la 
Maison-Blanche, où il sera ac-| 
cueilli par le président Truman,| 
selon le protocole habituel. 

Les entretiens officiels ne commen- 
ceront que demain dimanche. 

Après une visite au cimetière d'Ar- 
lingon, où il assistera, avec le prési-| 
dent Truman, aux cérémonies de 
l'Armistice, M. À , en 
compagnie de M. Ma 
arrivé aujourd'hui à New-York par le 
t Queen Mary > — et en compagnie | 
du président des Etats-Unis, à bord | 

ht présidentiel, le « Potomac 
ont lieu les premières conve 


ans les milieux officiels, on espère 


que les six jours d'entretiens prépare- | 
ront le chemin à une conférence de| 
À viés, outre | 

ts-Unis, 
l'URSS. probable- 


certainement, et 
ment la France et la Chine. 
Voici comment Washington prévoit 
les trois points qui vont ressortir des 
pourparlers : 
À. Atce-Truman formuleront un pro- 
jet pour une conférence de grande | 
envergure qui devra établir un con- 
frôle internationale de l'énergie ato- 
mique. 
Ün deuxième projet proposerait 
de placer l'énergie atomique et 
ses secrets à la disposition du conseil 
de sécurité des Nations Unie, pour 
être employé par le comité militaire 
exécutif. Ce comité serait formé par | 
des représentants de l'Angleterre, des 
Etats-Unis, de la France, de la Chine | 
et_de la Russie | 
Sur ces deux points, les délégués 


britanniques et américains donneront 
es les précisions voulues dans le| 
nmuniqué de fin de session | 
3. D'autres problèmes de grande| 
tée seront aussi examinés, y| 
Palestine, les Balkans et| 
Orient, où la 
ésitante. 
lement 


L était évident que le nouveau gouvernement ne pou- 


vait pas être constitué pour le 11 novembre. M 
pouvait espérer que les cérémoi 


s on 
onnelles 


s tra 


pourraient se dérouler dans une atmosphère moins 
trouble que celle qui s’est dégagée hier du Palais-Bourbon. 


Ceux qui sont morts dans le maquis, à El Alamein, 


Cassino ou sur le Rhin pour que la France vive méritaient 


mieux que cela. 


On sait que la réunion tripartite d'hier matin avait abouti à un 


échec. 


A qui en incombait la responsabilité ? On en discuta toute la Jour-| 


née, chacun s'efforçant de la rejeter sur le voisin, 
En réalité, l'accord s'était révélé possible sur tous les points, y com-| 
pris la laïcité, le M.R.P. acceptant le statu quo — c'est-à-dire le régime | 


d'avant guerre — et un ordre du jour avait été rédi 
les communistes rouvrirent le débat. 
‘agissait d'aller au delà du statu quo, 


Cette fois, il 


en ce sens quand | 


de mettre en ques-| 


tion le régime de certaines subventions d'enseignement professionnel, aux | 
missions, aux œuvres à l'étranger, bref à tout ce que M. Combes lui-même | 


avait respecté. La 


volonté de faire échec à 


accord était évidente. Les} 


communistes espéraient-ils provoquer une cassure au sein du parti socia-| 
liste en lançant l'ardeur inexpérimentée de certains nouveaux élus con-| 


tre la sagesse des dirigeants ? 
Le groupe fut unanime à se ran- 
dans ces conditions que les commu- 


Une commission 
de 100 membres 
pour élaborer 


la Constitution 


La Commission du règlement s'est 
réunie ce matin. Elle a décidé la créa- 
tion d'une commission de cent mem- 
bres qui seraient chargés d'élaborer 
la nouvelle Constitution. Cette com- 
mission se subdiviserait en autant de 
sous-commissions qu'il y aura de cha- 
pitres prévues à la Constitution. Elle 
a, en outre, envisagé la possibilité de 
créer une commission spéciale pour 
un objet déterminé. La Commission 
du règlement a, d'autre part, décidé 
le maintien des grandes commissions 
de l'Assemblée. 


En l'absence de Staline 


LE GENERAL ZHDANOW 
prendrait la direction de 'U.R.S.S. 


LONDRES. 10 novembre (téléphone « Paris-presse »). — On attache 


une grande importance à l'évolution 


L'arrivée à Moscou du président du Soviet de Leningrad, le général 
Zhdanov, pour prendre la direction du pays, au cas où l'absence de 
Staline se continuerait, est considérée comme un événement révélateur. 


LES YOUGOSLAVES 
VOTERONT DEMAIN 
POUR UNE 

SEULE LISTE 


LONDRES, 10 novembre. — Les| 
élections qui auront lieu demain en| 
Yougoslavie seront les secondes de ce 
mois en Europe, après celles de la 
Hongrie. 

Les électeurs auront à choisir, dans 
chaque circonsertption, les députés de 
l'Assemblée fédérale qui doit former 
la première chambre du nouveau par- 
lement. 

Il n'y a qu'une seule liste, celle du 
Front de Libération nationale du 
maréchal Tito. 


de la situation intérieure en Russie. 


Le Daily Mail apprend, de source 
finlandaise que Zhdanov aurait été 
désigné par Staline comme son suc- 
cesseur, dans une lettre scellée, dé- 
posée au Præsidium du Soviet Su-| 
préme. 

Molotov, pour sa part, contrôle l'or- 
ganisation du parti communiste et le 
système politique d'ensemble du pays, 
tandis que le maréchal Wassilewaky. 
commissaire du peuple à la Défense 
nationale, est le mandataire des chefs 
de l'Armée Rouge. 

On fait remarquer que Zhdanov se 
trouve à peu près dans la même situa- 
tion que Staline, à la mort de Lénine, 
en 1924. Staline était alors simple- 
ment secrétaire général du parti et il 
s'empara du pouvoir grâce à son éner- 
gie. 

Zhdanov, qui a eu le contrôle d'un 
des districis militaires russes les plus 
importants. celui de Leningrad, qui 
s'étendait jusqu'à Mourmansk et à 
toute la Russie du Nord-Est, est, après 
Béria, le chef de la N.K.V.D., ou po- 
lice secrète, l'un des personnages les 

plus énergiques du régime. 


Von 
Macken- 
sen 


hussard 
de 


la mort 


maréchal et 
« père de 
mée olle m a n- 
de », est mort 
dans son lit, à 
Belsen — où il 
jouait encore à 
96 un rôle 
de gentleman 
former. Il avait 
commen dé et 
vaincu en Rou- 
monie en 1916 
et s'était tou- 
jours montré 
favorable, sinon 
è Hitler, du 
moins à toutes 
les entreprises 
de la Reichs- 
wehr d'abord, 
de la Wehr- 
mocht ensuite. 


ger à l'avis de ses mandataires. C'est 
nistes publièrent un communiqué dans 
lequel ils rejetèrent sur l'intransi- 
geance du M.R.P. les responsabilités 
de l'échec des négociations. 

On était, de plus en plus, dans l'im- 


sse. 
Pone réunion commune des socia- 
listes et des communistes se termina 
dans la soirée sans avoir réussi à ame- 
ner une détente. 

Dans ces conditions, le « Popu: 
laire » a publié ce matin, sous le 
titre : « Accord virtuel des Trois 
Grands », le communiqué qui avait 
été préparé à l'issue on 
d'hier. matin et que les communistes 
avaient refusé de signer au dernier 
moment, après avoir collaboré à sa 
rédaction. 

De son côté, le M.R.P. publiait éga- 
lement un ordre du jour affirmant 
que « dès maintenant les conditions 
requises pour l'application des réfos 
mes de structure impatiemment atten- 
dues par les travailleurs et par le 
peuple de France pourraient être téa- 
i > 

L'Assemblée a décidé hier, par 353 
voix contre 50, de procéder mardi à| 
l'élection du Chef du Gouvernement. | 

Que se passera-t-il d'ici là ? 

Le groupe socialiste s'est réuni ce 
matin. Ce fut pour féliciter ses délé- 
gués de leurs vains efforts de conci- 
lation. 

Et, comme les communistes, les so- 
cialistes ne se réuniront plus avant 
mardi matin. 


Situation 
sans précédent 


Mais les comités directeurs vont gar- 
der le contact. Sans doute est-ce de 
bon augure. La diplomatie secrète a 
souvent du bon... Il serait, en effet, 
fâcheux que les partis aliassent au 
scrutin en ordre dispersé. Et le général 
de Gaulle n'accepterait certainement 
pas des abstentions trop nombreuses. 

La France attend une solution. la 
seule qu'elle envisage, et l'étranger 
"La Tâche du prochain 

che du juvene- 
ment sera très lourde. L'effort come 
mun de tous les partis pourra seul y 
faire face. 

« Retroussons nos manches ». Cer- 
tes. mais encore faut-il que nous y 
soyons aidés et on n'aide que ceux 

qui s'aident eux-mêmes. Nos luttes 

ju forum ne facilitent pas le retour 
à la grandeur française. 
France est malade de sa dė- 
faite. Mais elle fut défaite parce- 
NT s'agit de savoie si elle 

s'a sa elle veut vrat- 
ment guérir. 


Nouvelle réunion 
du groupe socialiste 
“ Pas du rupture” dit-on 


Le groupe socialiste a tenu ce matin 
une séance, Ses membres y avaient 
été convoqués par une note du Popu- 
laire, car aucune réunion n'avait été 
prévue la veille. 

Réunis à 10 h., les élus socialistes 
ne se sont séparés qu'à 12 h. 30 et se 
réfugiaient derrière le secret le plus 
absolu. 

— Tout ce que je peux vous dire, 
jeta à ceux qui tentaient de l'inter- 
roger M. Pierre Bloch en gagnant 
rapidement les couloirs intérieurs du 
Palais, c'est que cette séance à été 
longue et mouvementée. 

Ses autres collègues imitaient la 
même réserve, disant seulement : 

— Pas de rupture. 

Soucieux de savoi si les socialistes 
se réuniraient l'après-midi et dans la 
Journée de demain. on obtenait cette 
réponse : 

— Le Comité directeur et la Com- 
mission exécutive garderont le con- 

ct. 

Cependant, vers une heure, on 
communiquait la note suivante : 

« Le groupe socialiste à l'Assem- 
blée, constituante a entendu le compte 
rendu fait par ses délégués à la réu- 
nion des trois grands partis, et au 
Comité d'entente socialiste et com- 
muniste, Il les a félicités de leur 
action et les a remerciés de l'im- 
mense effort qu'ils ont fait en vue 
d'établir un commun fondé 
sur celui du CNR. puisé au siège 
de la C.G.T., en vue d'instituer sur 


Le séjour de 


M. Churchill à 


A LA SORBONNE 


L'Université de Paris a, 


ce ma- 
tin, célébré la mémoire de ses 
morts et le corps universitaire 
est venw se recueillir devant le 
cénotapi 


27 ANNIVERSAIRE DE L'ARMISTICE 


La France honore 
solennellement 
ses martyrs et ses héros 


Pour la première fois dans la paix retrouvée, la France va célébrer, au- 


jourd'hui et demain, l'anniversaire — le vingt 


mit fin à la première guerre mondi: 


venir à ces manifestations que celui de piété national 
dans 


voulu par le gouvernement, associant 
entre 1914 et 1918 et ceux qui 


— de l'Armistice qui 
Nul caractère ne pouvait mieux con= 
et de recueillement 


l'hommage les héros tombés 


AU PAYS DE L'ABONDANCE COUTEUSE 


OU LES TROTTOIRS SONT LAVÉS AU SAVON 


ANVERS 


m'a révélé les raisons 
de l'optimisme belge 


malgré les blessures terribles de la 
guerre et les difficultés économiques 
(De notre envoyé spécial Merry BROMBERGER) 


LES ANGLAIS 
BOMBARDENT 
SOURABAYA 


BATAVIA, 10 novembre. — L'état- 
major du général Christison confirme | 
que la ville de Sourabaya a été bom- 
bardée aujourd'hui. 

Aussitôt après, les troupes de la 
5 division hindoue sont passées àj 
l'attaque. Les combats se sont pour- | 
suivis pendant toute la matinée et 
vers midi. heure de Java. La résis-| 
tance indonésienne s'est accrue ; on | 
confirme que les indigènes se servent | 
de matériel japonais. — (P. F. A) | 


EN INDOCHINE 
Les troupes françaises 
ont investi la 

“citadelle du Dragon” 


SAIGON, 10 novembre.— Les troupes | 
françaises ‘qui atteignent la frontière 
du Cambodge ont à moitié coupé la| 
Cochinchine ; le gouvernement du 

le gros de l'armée anna- 
échappés vers le Nord. | 


Français ont esti Long 
Thahn, citadelle du, mouvement Cao 
Daiste et surnommée la « citadelle 
du Dragon ». 

Des chars de 30 tonnes, d'origine| 


américaine, ont été mis en ligne. 

Des chars ont été également utilisés 
dans les opérations dirigées contre 
Tay Minh qui a été occupée. Les Fran- 
çais s'étaient heurtés à une forte op} 
sion à 6 kilomètres environ de 
Minh, dans les forêts de bambou: 


Du matériel industriel 
pour la colonie 


Les gouvernements français et amé- 
ricain ont conclu un accord selon le- 
quel la France achètera, pour l'Indo- 
chine, du matériel industriel, du 
coton et des produits, pour une valeur 
totale de 160 millions de dollars, Par 
ailleurs, les représentants de la France 
à Londres négocient actuellement des | 
achats faits par la France en Grande- | 
Bretagne pour l'Indochine, On pense 
qu'étant donné le manque de trans-| 
dont souffre cruellement l'Indo-| 

la France cemmandera au 
Royaume-Unis 3.000 camions et 1.500 | 
automobiles. | 


moururent de 1939 à 1945: morts de 
1940, morts de la captivité et de| 
la déportation, morts de la Résistance, | 
morts des champs de combat d'Afri- | 
que, d'Italie, de France et d'A 
magne, morts de la France et de l' 

pire, morts des armées de terre, de | 
mer et de l'air. | 

Des cérémonies grandioses vont se| 
derouler dans la capitale, cérémonies | 
auxquelles s'amociers la France tout | 
entière. 

Elles commencent cet après-midi. A 
l'heure où tombe le jour, les quinze 
dépouilles des quinze héros morts pour 
que la Patrie renaisse, venant de 
Saint-Cloud, venant de Vincennes, ve= 
nant de Sceaux, convergeront en troi 
cortèges vers les Invalides, symbole 
des gloires militaires de la nation. 
Elles y seront veillées toute la nuit 
par les compagnons de lutte et de 
combat des disparus. 


A la Sorbonne 


pepan di Eo m HA matin, 
salué ses morts, maitres et élèves 
l'Université, qui sacriférent ieur vie 
pour la France et la Liberté. 

Un grand cénotaphe, recouvert d’un 
drap tricolore, occupait le fond de la 
cour d'honneur de la Sorbonne. 

A 10 h. 30, le corps universitaire 
grand complet, précédé de professeurs 
portant les masses symboliques des 
cing facultés vint prendre place sur 
l'estrade devant la dalle du souvenir, 
inaugurée au cours de la cérémonie 
et qui ra le souvenir des 
moris. 

D'autre part, une plaque commé- 
morative a été inaugurée au minis- 
tère de l'Education nationale en l'hon- 
neur de trois anciens ministres : Aimé 
et Jean Zay, 

ministère 


morts pour la patrie depuis 1935. 
À l'Arc de Triomphe 


Le bureau de l'Assemblée nationale 
constituante, reprenant la tradition, 
interrompue depuis le 10 novembre 
1939, conduit par le président de l'As- 
semblée, M. Gouin, s'est rendu, ce 
matin, à 10 heures, à l'Are de Triom= 
où il a déposé une gerbe sur la 
be du Soldat inconnu. 

Peu après, le général Vanier, ambas= 
deposer 


a 
ministre tchèque de la Défense natio- 
nale, qui avait été, le matin, reçu par 
M. Diethelm, ministre de la Guerre. 
Dans les ministères 
Une courte cérémonie s'est dérou- 
lée, ce matin, dans cl ministère, 
devant la plaque tive des 
morts au cours des deux guerres, en 


présence des ministres et des déléga- 
tions du personnel. 


LE STATUT 
DES VOYAGEURS 
DE COMMERCE 


Cet après-midi. à la salle Wagram, 


ciers ont assisté à 
formation 


organisée par leur fédéra- 
tion nationale, et qui était présidée 
secrétaire 


par M. Duisabou, fédéral. 

Examinant la question du statut 
des voyageurs, représentants et pla- 
ciers, MM. Pascré, secrétaire du car- 
tel confédéral des cadres. et Albert 
Gazier, secrétaire de la C. G. T., ont 
traite du redressement économique et 
des droits des voyageurs en tant que 
salariés. 


ACCIDENT 
DE CHEMIN DE FER 
EN ALLEMAGNE : 


est 
entre deux trains de 
On compte 33 moris e: 111 Biessés. 


La correspondance privée 
Hitler - Mussolini (NE) 


Après Stalingrad 


HITLER 


n’a plus confiance 


Quartier Général du Führer. 
16 février 1943. 
« Duce, 

1 je ne vous ai pas écrit pen- 
dant si longtemps, c'est en 
raison des tâches écrasantes 

qui se sont appesanties sur mes 
épaules depuis bien des mois. 

> Le maréchal Kesselring m'a 
appris que vous souffriez de votre 
maladie bien plus qu'aucun de 
nous ne pou le supposer. C'est 


qu'en ses 


C 


Anvers ne 
nagères font 


Avant guerre, en Belgique, on savonnait h 
tins. La plus grosse privation des Flamandes fut, pendant quatre ans, 
celle du savon mou. Elles devaient 


le pas de leurs portes. À tant d' 
laient quelques larm 


Depuis quinze jours, le savon en 
baril a reparu chez l'épicier. Les ara- 
chides et l'huile de palme arrivent 
du Congo. En attendant la véritable 
abondance, qui permettra de savon- 
ner les trotioirs chaque matin, les 
Anversoises les lessivent à fond une 
fois par semaine. C'est une opération 
interminable qui se pratique en par- 


EST samedi. Le savon est revenu. Et les promenas 
font qu'au péril de la vie. C'est le jour où les mé- 
n grand, la toilette di 
illeurs un 


ANVERS, .. novembre. 


pied dans 


trottoirs. Elles li 
von vert, extrêmement appétis- 


trottoirs tous les ma 


contenter de laver à grande eau 


u, ces héroïnes de la propreté mê- 


tie à genoux et dont les périls sont 
extrémes pour l'étranger qui n'a pas 
le pied fait au macadam passé au 
« 72 0/0 d'huile ». 

A part cela, une promenade dans 
Anvers est une véritable fête pour les 
yeux. L'abondance déborde des vi- 
trines, comme dans toute la Belgique. 


Clef de l'abondance 


J'ai cherché à Anvers la clef d'un 
mystère, Celui de l'abondance qui rè- 
gne en Belgique. 

Les Belges n'ont pas eu besoin de 
vendre, comme on l'a dit naivement. 
Anvers et le Congo aux Alliés pour 
en user comme de mines de fourni 
tures anglo-saxonnes 

Les 47 kilomètres de qual, les 600 
grues, les 12 cales sèches, les 24 élé- 
vateurs de grains du port, qui est 
aujourd'hui le premier de l'Europe, 
étaient intacts quand les Alllés y en- 
trèrent au bout d'une cnurse fond 
de train. Eisenhower loua le tout, 
au prix fort, pour ses armées. Il fit 
amener d'Amérique, trainée par 
vingt remorqueurs, une centrale élec- 
trique’ sur ponton qui éclaire encore 
la ville. 

Les Allemands entreprirent la dé. 
molition du pont à coups de V1. Une 
bataille épique s'engagea : les chas 
seurs alliés allaient canonner à bout 
portant les bombes volantes. Ils tou- 
chaient à l'aile les V1 pour les in- 

Ils piquaient sous 
le nez des torpilles, que les remous 
de leur sillage faisaient basculer. La 
bataille d'Anvers fut gagnée. Neuf 
sur dix des V1 étaient détruits avant 
d'atteindre leur but. 

La location des quais d'Anvers a 
ajouté des sommes considérables à 
celles que les fournitures du Congo 
avalent déjà inscrites au compte prêt 
bail de la Belgique : fournitures de 
cuivre, de café, de caoutchouc, votre 
d'uranium, 


urs reprend. Mais les événe- 
| ments sont allés 
Führer, quel extroordinai 
Cerné dons la forteresse Europe, 
cien _triomphoteur vocile, s'inquièt 
échapper à son angoisse, 

en de fumeuses dissertations his= 
es. Et il tente de se rassurer en 


PRES un long silence, la corres- 
A pondonce entre les deux dicto- 


première portie, 
des écrasontes défaites óe l'heure 
3 février 1943, le maréchal v sius 
s'est rendu oux- Russes à grod. 
avec ce qui restait de son ormée de 
300.000 hommes. L'Armée Rouge a re- 
pris_Rostov-sur-le-Don. 

En Afrique, la & ormée du général 
Montgomery, qui a poussé jusqu'à la 
frontière tunisienne, s'apprête à atto- 
quer la ligne Mareth, Et à Coscblonca, 
Roosevelt et Churchill ont publiquement 
décrété ce que serait le sort des puis- 
sonces de l'Axe : une reddition sans 
conditions, 


Le | 


sous-marins 


„et il offre sans grand optimisme 


ses médecins 


capables de les guider et de les protéger. 


» Oh ! Duce, je mettrais bien voloïtiers à votre disposition 
dit que vous avez déjà eu les consultations et les soins de plusieurs spécialistes et 
bien. Je vous exprime done mes vœux les 
tres tourments. Mais la seule chose qui 
survient à une époque de grande tension et 


nouveau vous ferait plus de mal que de 


On peut 
tout lorsqu'elle 
que chacun de nous a vécu une €: 


Tour d'horizon 


ranger une rencontre entre nous blement de nouveau à 


ne vous rendez peut-être pas pi 


d'avoir deux jours de conversations privées avec vous. 
> À. Aucun incident, sur aucun di 
propres mérites, car chacun d'entre eux n'est qu'un maillon di 


des Pe: 
et la 


les 


valeurs éternelles qui ont 


PREMIERE 
GREVE 
EN ALLEMAGNE 


BERLIN, 10 novembre. — La pre-| 
mière grève en Allemagne vient d'être 


déclenchée dans la zone britannique 
de la capitale, aux usines 

La grève, qui a duré vingt-quatre 
heures, a été organisée à l'appel d'un 
groupe d'ouvriers qui protestent con-| 
tre la réintégration, à son poste de 


. de M Jı -membre 
jung. ex- du 


guerres 
tion de l'Occident par les Mongols. 
» 2. Je puis néanmoins vous assurer que je suls heureux de vivre à 

époque telle que ia nôtre et de pouvoir combattre pour ia déi 
été transmises à notre continent depuis le passé 


bsorption et d'épuisement que 


t compte combien vif est mon di 
fronts, ne doit être jugé sur 


une 
tense 


> 3. Le bolchevisme et la plouto- 


La ploutocratie juive, déguisée dans 
une est, de 
mème, li précurseur du ‘bol 


tin serait inconcevable. 


> 4. Une partie seulement de ia 

lutte contre les pays de 
l'Ouest est conduite sur terre. Le com- 
bat est, dans une large mesure, un 
combat maritime. Comme la plupart 


des autres, cette est, surtout 
une question de L'échec fi- 
nal de l'offensive de Libye contre les 


Anglais, victorieuse sur 
points, résulta, de l'imposbilié de 
en- 


vail, Ç tre Vitale ou la Grèce d'i et 
ment en em neut vasl  Tobcouk et Marsa Matrouk d'autre 
indicaterr de Gestapo.| part. 


» Il ne faut donc pas attacher d'im« 


au Duce malade 


ma principale préoccupation, oh ! Duce, car il est impérieux que les Etats aient à leur tête des hommes 


les meilleurs médecins allemands, mais l'on me 


je pense que ‘tout traitement 
lus cordiaux de rétablissement. 


vraiment un homme est une infirmité, sur- 
nerveuse et spirituelle. Le fait 


est, oh ! 
peu de mortels ont endurée. 


Duce. 


Prochain article : 


LA CRAINTE 


du débarquement 


portance décisive à l'obtention de suc- 
cès plus ou moins éphémères. Ce qui 
compte, c'est de savoir si les succès 
obtenus peuvent finalement étre con- 
solidés du point de vue des trans 
ports. Quels que soient les avantages 
que puissent conquérir l'Amérique et 
l'Angleterre en s'assurant des points 
d'appui temporaires, ce qui importe à 
la longue est de savoir si elles pour- 
ront maintenir leurs lignes de commu- 
nications. Lorsque l'Angleterre réussit 
à établir une tête de pont en Nor- 
vège septentrionale en 190, elle ne 
put la maintenir, à cause de la guerre 
constante et irrépressible que nous 
menâmes contre son shipping. 


Phase initiale 


Ainsi, quand la Belgique achète en 
Amérique ou en Angleterre, ce n'est 
pas elle qui pale. Ce sont les Alliés 
qui s'acquittent d'une dette. Et cette 
dette est si lourde que les accords 
conclus ces jours derniers n'ont trouvé 
d'autre solution pour l'éteindre que 

bandon d'énormes stocks constitués 
précisément en Belgique : des monts 
gnes de vivres et de laine. une mer 
de pétrole. des centaines de locomo= 
tives. 

Il y a autre chose encore : pour 
les businessmen, la Belgique qui vit 
d'importations et d'exportations est 
un marché très intéressant, Les Bel- 
ges, dès la Libération, ont été abreue 
vés de films américains. Leurs ciné- 
mas, avant guerre largement fournis 
par les producteurs français, ont con- 
clu, l'an passé, des contrats de lon- 
gue durée avec jes distributeurs 
d'Hollywood qui étalent Jes seuls déjà 
présents en Belgique. 

Les tallleries de diamant, le célè- 
bre club des diamantaires, ont repris 
leur activité, mals sous le contrôle 
gouvernemental. Les pierres de Kim- 
berley importées via Londres, sont 
taillées à Anvers pour être revene 
dues à l'étranger, sans qu'un seul 
diamant puisse être revendu en Bele 

officiellement du moins : ear 
marché noir du diamant s'édie 
fient des fortunes de radjahs 1 


Une politique 


de confiance 


Un dernier fait qui est capital : 
l'abondance est une question de con- 
fiance. La Belgique a reçu propor- 
tionnellement beaucoup plus que nous 
des Alliés. Mais ses ressources parti 
culières, toutes proportions gardées, 
sont infiniment moins riches que les 
nôtres. On ne voit pas dans les plaie 
nes des Flandres ces troupeaux nom 
breux, lgnorés des statistiques, qui 
encombrent les pâturages de Norman- 
die, de Bretagne, du Morvan, du 
Massit-Central, de Savole, et qui sont 
en France moins des produits de 
boucherie que des fortunes sur pied 
jalousement épargnées. Le ministre 
belge du ravitaillement n'a pas pratiqué 
une politique de stockage et de dise 
tribution à la petite semaine. Il n'a 
pas attendu que le lait américain soit 
impropre à la consommation pour le 
mettre en distribution. I a jeté sur 
le marché tout ce qui lul est arrivé 

Bien sûr, les critiques sont nom- 
breuses. 1] y a des usines qui ont du 
charbon et qui n'ont pas de matiè- 
res premières. D'autres auraient des 
matières premières, mais n'ont pas 
de charbon. Les mauvaises langues 
expliquent que le charbon est aux 
mains des socialistes, parce qu'il est 
distribué par le gouvernement, tandis 
que l'acier et la laine sont aux 
des catholiques. entendez par 1 
comités industriels. On ne trouve pas 
100 kilos de charbon au marché noir 
bien qu'il vaille 10 fr, le kilo, parce 
qu'il y a une gendarmerie spéciale du 
charbon qui est implacable et qui 

neourage les dénonciations, Pour- 
hnt, une usine peut, à une autre 
usine, acheter un bateau entier un 
million comptant, parce que rien ne 
ressemble plus à une péniche de chare 
bon qu'une autre péniche de char- 
bon. 

Les usines rouvrent les unes après 
les autres. L'optimisme est général 
en Bourse et ailleurs. Dans six mois 
la Belgique aura retrouvé lavante 


merg 
LE FINANCIER 
DELANOUE ARRETE 
A BIARRITZ 


BORDEAUX, 10 novembre (dép. 
Paris-presse). — M. Edmond-Thierry 
Delanoue, très connu dans les milieux 
financiers de la capitale, et posses- 
seur, dit-on. d'une fortune considéra= 
ble, vient d'être arrêté à Biarritz où il 
était gardé à vue depuis son arrivée. 

Il est accusé de collaboration avec 
l'ennemi, accusation établie par des 
documenta découverte dans une mine 
dont le financier était propriétaire. 
C'est la police parisienne, munie d'un 
mandat d'amener délivré par le pare 
quet de la Seine, qui a effectué lar- 
restation. 


CHAPELET, INCULPE 
DANS L'AFFAIRE 
WHEELER, ARRETE 
A SON TOUR 


Pierre Chapelet, compromis dans 
L'affaire Wheeler et inculpé 
opérations frauduleuses sur Les tires 
de rente, qui après son arrestation 
avait réussi à s'enfuir des locaux de 
la police judiciaire, vient d'être ap- 
préhendé. Arrêté hier soir, il- sera 
interrogé par M. Python. juge d'ins- 
truction chargé de l'affaire. 


LE « LIONEL-DE- 
MARMIER » POURRA 
DECOLLER BIENTOT 


MONTEVIDEO, 10 novembre. — On 
pense que le Lionel-de-Marmier dé= 
collera de la lagune de Rocha à bref 


délai. Les travaux de de 
Fan moteur ont pu ire Toenis 


POLICIER INEDIT 
par AGATHA CHRIS 


L'ANGLAIS per MICH 


RO MAN 


HOUBTE, 


CHAPITRE N 
LES IDÉES DE GIUSEPP 


IUSEPPE  BALSANO, 
d'hôtel au « Luxembourg », 
était un homme d’une quaran- 

taine d’années, pet: 
gent et plein de malice. Il était nerveux, mais 
sans excès. Il s'exprimait couramment en angl 
vivant en Angleterre, expliqua-t-il. depuis 
de seize ans et ayant épousé une Anglaise. 
traita avec gentillesse 
tenant, Giuseppe. lui dit-il, racontez-nous 
ce que vous savez 
'— Je dois vous dire, répondit le petit Italien, 
que tout ça est très désagréable pour moi. C'est 
table, c'est moi qui rem- 
plissais les verres... Les gens vont dire que je 
perds la carte et que je mets du polson dans les 
verres. Ce n'est pas vrai. 
qu'on dira, M. Goldstein m'a déjà dit de prendre 
huit jours de vacances, de façon à ne pas avoir 
répondre questions. Je ne me plains pas, 
11 est très gentil, M. Goldstein. et il est juste. TÌ 
sait bien que ce n'est pas ma faute et que je 
suis là depuis longtemps. Alors. il ne me ren- 
vole pas, comme on aurait fait dans d'autres 
maisons. M Charles est très gentil aussi avec moi. mais ça n'empêche 
pas que. pour moi, c'est un drôle de manque de chance et que ça .com- 
peur. J'en arrive 
je n'ai pas un 


où à été em- 


au visage 


nasiataient À oe noue 


moi qui servais à cette 


vieil ami de Geor- 
bien sûr, mais c'est ce 


leurs lignes 


pour 


mence à me f 
à -me demander "si 


— Est-ce que vous en avez un ? 
demanda Kemp froidement. 

Le visage un peu triste de Giu- 
seppe s'éclaira d'un sourire qui 
bientôt se transformait en rire. 

— Un ennemi, 
a jamais eu. J'ai beaucoup de bons 
amis, je n'ai pas d'ennemis ! 

— Alors, dit Kemp, parlons d'hier 
soir. D'abord, qu'est-ce que c'était 
que ce champagne 


w “ri de M Barton. l'auriez-vous 
— Ça. monsieur, je ne peux pas 
J'ai mon service, 
S ? Les deux autres tables dans 
« loggia » et encore deux autres 
dans la salle. C'est vous dire que 
pas surveiller la table 
de M. Barton. Après les attractions. 
la plupart des clients se lèvent et 
vont danser. A ce moment-là, je 
souffle un peu et c'est pourquoi je 
suis sûr que personne ne s'est ap- 
roché de la table, Mais. dès que 

gens sent retournés à leur place, 
je commence à ne plus savoir où 
donner de la tète.. 

— Naturellement, fit Kemp. 


tance 


porté par l'aviatio: 
bombardiers à longue 
derniers modèles soni 
repérer et bombarder 
navires ennemis, même 


» 5. La lutte actuelle pour l'Atri- 


2 
Clicquot 1928 
Fameux, mais très cher. 

— Ce siège vide, qu'il y avait à 


Ca. c'était prévu. C'était pour 
une jeune dame. 
— Quelle jeune dame ? Vous le 


guerre. Le 


seppe, je crois que c'était bien dif- 
ficile à faire sans se faire remar- 
quer Le seul qui 
c'était M. Barton. Mais croyez-vous 
que c'est possible ? 


% 
— Non. Elle devait venir plus tard, 
c'est tout ce que je sais. 

— Revenons au vin. Combien avez- 
vous servi de bouteilles ? 

— Deux et j'en tenais une trol- 
sième toute prête. La première avait 
été liquidée 
ouvert la seconde un peu avant le 


t pu le faire. 


— C'est votre idée ? fit Kemp. 

Z Je n'en sais rien, bien sûr, mi 
je me le demande. I y a un an 
juste, Mme Barton se tue. Elle était 
rudement . jolie, 
Barton. Peut-être que M. Barton a 
eu tellement de chagrin, qu'il a 
décidé de se supprimer exactement 
de la même façon. 
que. n'est-ce pas ?. 
pour la maison. c'est plutôt de la 
mauvaise publicité. mais un mon- 
sieur qui va se suicider, ne pense 
pas à ces choses-là ! 
Des yeux il quêtait chez l'un ou 
chez l'autre une approbation. 

— J'ai bien peur, dit Kemp, que 
ce ne soit pas nussi simple que Ca 


. Ça serait poéti- 
Naturellement, 


revenus, que M, 
une minute, c'était réglé, 1 


jue l'un d'eux. n'importe 
lequel. est revenu près de la table. 
pendant qu'ils dansaient ? 

— Aucun, monsieur. Ça fen suis 


— Ils étaient la piste tous questions à Giuseppe. puis iut ren- 


— Oui, monsjeur 
sont tous revenus au 
même moment ? 
Giuseppe plissa le 
effort pour se rappeler exactement. 
Barton est revenu le pre- 
jeune demoiselle, 11 
lus e fort » que les autres. 
a dansé un petit peu moins, 
? Après, c'est le 


— Est-ce là ce que l'assassin vou- 
drait que nous pensions ? Le veuf 
au jour anni- 
versaire de la mort de sa femme... 
Ce n'était pas le jour anniversaire. 
mais il s'en fallait de peu... 
— Et c'était le jour des Morts. 
= Exact.. Oui, c'est peut-être ça 
la grande idée de l'assassin. Mais, 
alors, il ne sait pas que les lettres 
existent toujours et que Barton vous 
a montrées, ains) qu'à Iris 


front, faisant solable se tue 


mier avec la de « doubler » 
Vous comprenez Fessources, 
grand monsieur blond qui, est, re 
Fenu, M. Farraday, avec la jeune 
dame en noir. Lady Alexandra Far- 
raday et le monsieur aux cheveux 
noirs sont revenus les derniers. 

2 Vous connaissez M. Farraday 
et lady Alexandra ? 

— Oui, monsieur. 


amenées à 
foyer, telles sont les tâches des 


propre 
11 consulta sa montre. « Travailleuses Familial 


— Je suis attendu à midi et de- 
mi, chez les Kidderminster. 
avons le temps, d'ici là, de voir les 
des deux autres tables, ou 
tout au moins certains 
Vous venez avec moi, n'est-ce pas ? 


Je les ai vus 

Luxembourg ». Ce 
personnes très distinguées. 

— Maintenant, 

bien attention. Si une 

sonnes avait mis quelque chose dans 


OFFICIERS MINISTERIELS 


A VENDRE, belle ferme non sinistrée 
(Calvadods). cont. 42 ha. B. bâtim.. b. 
fond. S'ad. à Jeanne, not. à Juaye-Mon= 
daye ou Gardin, not, Livry (Calvad.) 


Recherche Raymond HIRSELBERGER, 
né le 28/6/16, parti de Flossenburg le 
10/3/45, en direction du Hanovre. 

M. LEBRUN, 121, r. de Paris, à Pantin 


GAGNEZ P 


le moment de 


BOURGOGNE. Mais. camp. 5 p, conf. 
r, Pêche. Chasse. Libre. Px 200.000. 


YER 


COGNAC 


vous créer une 
* | bonne situatien en devenant aide-compt., 
comptable, chef-comptable. Suivez chez 


CORRESPON: 
et peu coûteuses du 


déplacement, 
PARTICULIERES 


CENTRE COMPTABLE 
9, rue Eug.-Gilbert, 
mont-Ferrand. Prix modérés sur dem 


demandez à MALHER- 


VOL, Perpignan (P.-0.). tarif volailles. 
lapins race haut rendement : 4 francs. 


SAPHIRS z BRILLANTS 


Vues ROUE GLB* Matesnerbes PARIS Aug 


: 


© fabriqué pour 


10 port plus di Nom universellement connu, 


salles d'exposition, plein centre de Pa- 
ris, vastes locaux commerciaux pour bu- 
reaux, 1400 m2 surface au sol. Immeuble 
et fonds de commerce à vendre, en So- 
ciété Anonyme. Registre du Commerce 
comportant : BROCANTE, GALERIE DE 
TABLEAUX anciens et modernes, EXPO- 
SITIONS et divers, TIGRANE, 
Haussmann, Paris, Provence 93-00, le mat, 


VALISE 


de so gamme complète 
300 KG © 1000 KG 
Aai EAA 

la JUVAQUATRE 


AULT E 


gl. ail. compt. el 


qutrmstle 


Offres d'emploi 


Demandes d'emploi 20 fr. 


Travaux machine écrire à domicile 
Commerce, laris-15 


MPTAULE, sr. 


rarte-presse n° TIS. 


Dati exp. ayant mach. cb. trav. 
à füire. Ecr.Puris-presse n? 539 


Les sous-marins [222228872274 PP 
dernier espoir de Hitler 


Esn e 


point et d'essayer de nouvelles armes 
jui, d'ici moins d'un an, vont gra- 
luellement neutraliser et réduire à 
néant toute l'activité dirigée contre 
nos sous-marins. 


Nouvelles mesures 


» Cette lutte infatigable et sans pi- 
tié ne à la longue, être com- 
seso lee 


coulés se modifiera dans un sens dé- 


train. Le 
le 


ces points 
eru. IN faut y ajouter 
sous la forme 

rtée, dont les 


que du Nord et pour l' 


orientale est, sans aucun doute, d'une 
importance décisive pour l'issue de la 

maintien et l'extension de 
la tête de pont de Tunis et Bizerte 
obligent l'Angleterre et l'Amérique à 
transporter des troupes et du maté- 
riel vers le Moyen et l'Extrême-Orient 
par la longue route du Cap. Ceci re- 

résente une diminution de 10 à 80 
00 de l'efficacité normale du ship 
ping employé dans ce but, en dehors 
même du risque de torpillage qui est 

roportionnellement plus élevé sur le 
long itinéraire que sur le court pas- 
sage de la Méditerranée. 

» En dehors de leurs tentatives de 
nous chasser de Tunis et de Bizerte, |2. 
la seule alternative laissée à nos en- 
nemis est d'essayer de débarquer en 
Europe même. » 

(A suivre) 


(orid copyright 1045 by Paris presse. 
B. el jundi. Reproduction, 
pere s, uction. 


f 
même partici terdite.) 


AVIS DE. MESSE 


Un office pour les morts de l'Entraide 
française durant l'occupation sera célébré 
le mardi 13 novembre, à 9 b.. en l'église 
Notre-Dame-de-Lorette ‘de Paris. 


Un métier que l’on aime... 


Un métier où l'on gagne normalement 
sa vie et, qui plus es 
‘on aime. nest-ce pas l'idéal? Car “| 
la*première condition est vitale. L 
conde est aussi essentielle, 

Jeunes filles, qui cherchez un tel me 
faites-vous « Travailleuses Fami 
liaies ». 

En quoi cela consiste-t-il? 11 
ies mères de familles 
qui. ayant beaucoup d'enfants ou man- 
quant momentanément d'aide ou 
suecombent à leur tâche. 
Promenade des enfants, cuisine, courses, 
petit lavage, etc.. tout ce qu'une ma- 
man doit faire. tout ce que vous serez 
faire un jour dans votre 


« Travailleuses Familiales » qui orga- 
nisent dans votre quartier, du 11 au 
18 novembre. la « Semaine des Travail- 
leuses Familiales » au profit de leurs 
organismes. Renseignez-vous à la Fédé- 
ration des Organismes de_Travailleuses 
Familiales, 28, place Saint-Georges, 
Paris. C.C.P. PARIS 5148-04. 


VILLE DE BONE 


(Département de Constantine) 
CONCOURS SUR TITRES 


La ville de Bône recherche un Ingé- 
nieur diplômé pour remplir les fonctions 
d'ingénieur en Chef de la Ville, ayant 
une très bonne formation profession- 
nelle et administrative en matière T.P, 
possédant, instruction supérieure, diplô* 
mes et références pre: 

ble diriger travaux d'entretien et tra- 
vaux neufs grande importance. 

Limite d'âge : 30 ans-45 ans. 

Traitement minimum: 165.000 
maximum : 225.000 fr. augmenté de 
l'indemnité ‘algérienne de 33 0/0, pla- 
fonnée à 50.000 fr.. et des charges de 
famille. 

Les demandes, accompagnées des ré- 
férences, copies des diplômes, « curri- 
culum vitæ », certificat médical pour 
aptitude à servir en Algérie seront 
adressées à M. le Maire de la Ville de 
Bône dans un délai limité de 20 jours, 
à dater de la parution de l'avis 
les journaux. 

Les candidats devront prendre l'enga- 
gement de rejoindre le poste dans un 
délai maximum d'un mois, à compter 
du jour où ils auront eu connaissance 
de leur agrément. 


LA PLUS GRANDE 


GALERIE DE TABLEAUX 


DE PARIS 


Dem.ire ateLet Ire m 
80 fr. T PORET der. biot din 


E 
SOUTIEN-GORGE "res | fo dem. IMPRIMEUR-PHENI- 


ateller et 


CIEN pe usine bani. ouest, à 
très expérimentécs, ` | 10min B-Lasare, Ber. NOTTS 
a E des Jenveurs (29), | 22r. rue M. Herthek 


mparaison avec la situation de 
t, par ailleurs, les pertes en 
très considérablement 


l'Economie nationale et le mi. 
Ravitaillement _ viennent do 
certain nombre 
pementa d'achat. La suppression de ces 
proupements aura pour effet wn 
s dans la circulation 
denrées, une économie de 
une plus juste répartition 
dises importées. 
La disparition de tous les group 
ments d'achat est prévue dons un eiai 


Vos rations 
Œufs em conserves : 
chez un détaillant. 


LE GENERAL VALLIN 
ET LE COLONEL 
PETERS 


est z 
à leurs bilités de maintenir esses je 
aies ds maimeit| blessés dans un acc 
truction de leur ravitaillement par mer 
et la menace constante à 
lui-ci sera soumis doivent, tòt ou tard, 
conduire les Alliés 
> J'ai donc pris toutes les mesures 
notre guerre sous-marine 
t menée à partir de bases et de 
points d'appui aussi efficaces qı 
vulnérables. A cette fin, des travaux 


Déposez le DV 


u 
dent d'auto 

La nuit dernière, vers 1 heure du 
t de Grenell 
a heurté une auto- 


quelle ce- 


à une catastrophe 


camion améri 
mobile militaire, 


chef d'état-major de l'Air. le colo- 
pel Henry Peters et le caporal-chef 
rotte. Tous trois ont été transpor- 
téz au vais Gris 7 
état du général Vallin est sans 
gravité. Mais celui du colonel Peters 
parait assez grave. 


courses 
Résultats d'Enghien 


PRIX DE LAMBALLE 


— 6° partants, 


PRIX DE SEES 


À "tutor, Tom Williams. Toulon, 
Irouimosis. Trignÿ T. 


PRIX DE CHALON-SUR-SAONE 


T. Larochetté 
2. Uguonic ikt. Gayet) 
3. Us Tensile (W, 

f /10. — $" partants. 
Vady Bird. Utiel, Uranie D, 


PRIX DE LA GARONNE 


un métier que 


= Courses-Spectacles ». 


mots croi 
du dimanche 


PAR ANDRÉ CHARPENTIER 


1 HMWVVVIVVMIX x 


er ordre, capa- 


t'ont des rides 


dans 


front par on cbapes 


immenses 
Solution du problème n° 248 
HOR. — 1: Cogna 


12, bd 


perdue rte Provins-Paris, Etf. 
personn, papiers aff. Piquée, 
6, r. Henri-Heine. Aut. 95-32, Récomp. 


aris où province. 
6 £. Temple (3). 


Jeune couple ch. direction gérance 


RESTAURANT 


proïlnce, Midi de préfé: onals, apglals tròs 
“PRESSE n° 742, 


J, F- istr., conn, sténo-dnetyh, 


rire Faris-presse n° 525. 


sation direction, ebercbe emploi 
PARISPRESSE o 
FACTURATION, 


GARÇON PE COURSES | Gun rer 
tien deux ateliers, Se présenter : ae ome o ae o eee 


TORRESPUNDANCE, 


ervialle | portante publicité. Ecr. 
Bervialle | po té 


Villejuif, | tale 18, La 


Hotel, Fresnais, 4, r. Martel (10) 


duits détaillants, coiffeurs, 
D. | fumeurs, pharmaciens, pour pro- 
duit de beamté soutenn par im- 


remis. nt meuble, 
agence., magas. Lanni, 14,r. Moresu 


Opinion | “Nous attendons une grande partie 
londonieme | de nos demis et trois-quarts” 


Accompagnée de ses e sı 

quels on remarquait sir W. Wakefield, le colonel 

G. Warden et M. C. Dixon, l'équipe de Londres 
ir à la gare Saint-Lazare où 

M. Legros, prés 

Paris, ses collègues MM. Mi 

et_Saunier et M. Debon, secrétaire 


Londres z 
Arrière : K. W. Oldham il FT mité 


trois-quarts: D. L. Marriott, 
E. K. Scott, A. D. Thomp- 
son, P. R. Graham; demis: 
{o.) N. M. Hall, (m.) V. J. 


t accueillie 


à p: 
qu'il fut constitué. 


ittington, J. R. Tyler, A. 
B. Shaw, K.H. 

{cap.), D. J. Johnson, V. R. 
Malemipre, “AL Shirley, À 
Paris 
Arrière : Prévost (Stade 
Français) ; trois- quarts : 
Delmas _ (CASG), „Bouley 
(Red p Star), M. Laborde 3 
(Métro), Pétriarca (PUC) ; J'estime. 
demie (0) Alvarez (Ra { |leur du « team » sera particu- 
cing), (m.) Dufau (Racing); f | Hérement, remarquebie Par le 


: if | seu de ses lignes arrière: 
avants : Périer (SF), Phi CN gr PET 


. M. Hall, doit être 


et entièrement composé d'uni- 
versitaires, On y trouve, en ef- 
fet, onze joueurs appartenant 
aux différents hôpitaux de Lon- 
dres. Les quatre s ressor- 
tant des clubs : Old Blues. Ros- 
selyn Park, Warps et Harle- 


iui deman- 
dions plus de précisions : 


dit-il, que la va- 


Crabos (SF), Cheney (RS), | | Morris et à 
Massard (PUC), Volot (SF), 
Detrance (Racing). 

‘Arbitre : colonel Werden, 


L'équipe de  Newbridge, qui 


porters ». parmi les- 


arrivée hier au 


an 
Quinze londonien se présentera tel 


ticulièrement efficace. Hall, 


grandes choses, T parait t 
désigné pour tenir ce poste 
dans la prochaine équipe d'An- 


-| Bruneel-Debruycker ont des chances... 


» Notre ligne de troi 


aussi confi 


sur l'aile Scott- 
ne les 
ion aux départs os 
fensifs des demis et des tr 
quarts londoniens a ce soir, le m 


Morris ; ‘avants : A. — C'est un ensemble très jeune, très allant, nous dit M. Dixon, 


Andersson. 
les dirigeants de 
tous reco 


e qui est ocqui 
est capable de 


et 


si" Debruveker 
che » à ig manie 


Landrieuz-Le Bouleh, Gow 
voye, Ko 


En lever 4 
niera rapatrićs Le Moal, Gilid 


un omnium en trois manch 


doit rester bien ce 
est cur ! — Géo VILLETAN. 


yot- 
Giorgetti, Gaudin-0 


Deion, Bernardon, étgpateroni | 


té. J'ai mal à la main gau-| les rudes équipiers de Marek so~ 
che... Ah! vivement les bon-| vent défendre beurs couleurs 
doges durs. » Et son manager| avec cran, et combien sont peu 
Oquinarenna ojoute : e Il a 22| nombreux ceux qui peuvent te 
ons. 29 combats, 29 victoires | vanter d'ovoir ramené des points 


saggio de Newbriaze ami] Deg. à dr: Marriotte, Schapman, Delmas, Laborde, Mamore, |""Favori : Le Moci. En vit 
Sade Join Bouin. detant de quin- | 
Bent d'ouverture. de eredita, Je | Mi ! 4 
ane G. . Je 
Sas aris et da arats | Mineurs du Nord L 4 à 
SPAS DR De e 1eader en péril à Lens 
nationaux dont ses trois premiers | COntre ceux du Sud i 
Feprésenteront le Pays de Ga 
ies. et le dernier. l'Angleterre. 7, Fière de son avonce ou clossement et confionte dans |- a š — 
es moyens, que nul occident m'o diminués, l'équipe de î nciennes 
Para baltu à Suckboln| LOL Stone ces ous de s one mu à | tn de-Valonoie: 
dons son fief, C'est là un grand match. Un match qui au Parc 
peut influencer le classement et prendre une part active D y a relativ 
TX ou résuitot final | = P 
En ettet, si les Stéphonois sont vainqueurs et que Lille | "Y taaur 
soit battu, leur avance sera de cinq points et ils paraitront à l'abri de tent v 
fout incident, Au contraire, si Saint-Etienne est battu par Lens et que | Noi Nagh gs 
Lille soit vainqueur, tout est remis en question, cor Saint-Etienne es s 
n'aura plus qu'un point de retord. | se e 
Or l'on sait combien il est dif- | footballeurs de marque qui pré: | 
trop bien faire. J'étais controc- | ficile de gagner à Lens. Combien | sident aux performances de leur | SE 
| 


Et il « prendra » n'importe quel | du stade Jules-Boliaert. Et nous 
moyen... » me serions pos surpris que ‘es 
ALI MEKAHOUI : « J'ai plu oux| « mineurs du Sud » soient obli- | 
Porisiens. Je suis heureux. »| gês de partager les points avec | 
JO SANDU (chomoion de Rou-| les « mineurs du Nord » | 


manie) : e Ray Fomechon veut Pendant ce temps, Lille et 
des poids plume à boxer. Je re- | Marseille d'une part, et les Gi- 
lève le défi » Et Trickri, son| rondins et le Rocing d'autre port 
manager, de préciser : « Po-| seront en présence | 
risis, à Amiens, a vu ce que Strasbourg, qui a fini por se | 
Sondu savait foire.. » détacher du groupe des derniers | 
RAY RENET et son manager Du-| et occupe aujourd'hui un rong 
pain sont contents : « Beou| très honorable, va avoir à se pro- 
match, et maintenont Jeon] duire à Saint-Ouen contre le Red 
Foure, le 21 à Louviers. Me-| Star et le public de Paris. 
kohoui a été excellent... » Motéo et Heisserer, les deux 


On n'intimide pas Walczak 


Véritable « Tar- 
> de 


vant lui, Li s'étlorce bi 


ciniine 


esi un adversaire 

ave lequel il e 

diffieile de finus 
Kia M 


r, i 


sayd de le prendre de toutes ic 
manières mais la puissance d iale poulain 
a vrévain. ga dés etat 
Heureus encore pour ses ad- |ie jou de Blanchard Qui «it D 
persaires que Celui-ci possède de | complique mu'ii m'en a l'ai 
grosses lacunes, Qu'il aoit lourd, | Beduisante rencontre entre 
Que sm peu do jambes soit dé: | Mekaoui "t Ray Renet, qui 
fectueuz, qu'il m'ait pas des sé- | usé ciairem clen nifi 
flezes rapides, sons quoi ii se- | ment. La decision teh 
f. m 


rait capable de balayer tout de- | favorin 


2 PALAIS DES SPORTS 

Le lundi 19 novembre, à 20 h. 30 
JACKIE PATERSON, Champion du Monde poids mouche 
©. THEO MEDINA, Champion de France poids mouche et coq 
LOUIS THIERRY, ex-Champion de France poids léger 
contre JOS PREYS, Champion de Belgique des poids légers 

Et d'autres combats professionnels et amateurs 
LOCATION : PALAIS DES SPORTS, 8, boulev. de Grenelle 
SEG. 63-56, — BAR « Club des Cinq » (LO.S.A.), 13, Fo 


équipe, vont une fois encore 
Sera-ce suffisant pour 


Nous n'en sommes pas persua- | y 

dés. Même si le RSO présente une r, i t 

équipe quelque peu fantaisiste. | z 
Moins importonts appoi 

les outres matches de la journée | t Le js ex 


probables nous semblent être : 
Roubaix, Le Havre. Reims, Lyon 


Lucien GAMBLIN. 


Saint-Denis-N 


sent | va 


et les vainqueurs | 


# A rejouer. pour ln Coupe, de- 
pampionnat de | main PATTES Lagny 
Juviey-CAP. à |Clieby : Hacing-Hianc-Mes 

Mon Puteaux La Garenne aie 


Courbevoie. 


| 


| mais J'ai, par 


morès aui étci 
leçon dégogerc= 


complons spécialement | Le Grond Pris de l'Armistice, américaine da 10 km., per- 
Marriott. » | Hg (14 A. 30), d'enregistrer, 
arisie l'hiver, une victoire belge T C'est 


teur infatigable ct Bruneel, 
d'Albert Buysse, ne di 
en routiers-platards, à Bruselies, dana 


Ca. aowvourw. | feel érmens ct en europe Mes, eee ee 
p algue ere, Qu soerg francais et Deut-dtre Bien 
ns troigieme victoire de GodeourDoussct, 
Les Grenellois doivent, cependant, s'attendre à être gpartieulièn 
ment visés par les Mignat-Ouillier, Carrora-Prévotal, Testu-Reynè 


jouliac,  Tonat-Pournier, Pousse-Del 
uimbrebtère. 

| Daguette, Baldassari. Doré de 
vroient se retrouver uno nouvelle 
fois en finale. — 


26 MELLIX 


Voici des noms... 


S. Livungren 
m.: R. Gustafsson, H. 
Liljekvist, 5. Malmberg. 
m A. An- 
dersson, G. Haegg, L. Strond, 
À. Jamson (Spongert), R. Pers- 
son 
10 m. steeple : Elmsaeter 
L, Nils 
son, T. Tilman, H. Jonsson 
Koe B. Helistroem et 
G. Jocobsson. 


Saenen sait s'échapper 


expia 
— J'a ete 


mi compte dis 


et compie qu'il se présentera dev: 


| Charron es 


devant Kid Pierre, 
un virtuose de l'e 
rencontre un ai 
mobil 
Franzin, qu'il devr: 
battre nettement s'il 
porte tant soit peu comi 
tre soir à l'Elysée-M 


bourg-Montmartre. PRO. 69-85, — O.P.P.. 149, 
tre. CEN. 64-66. — L'AUTO, 10, F-Montmartre. TAL 


[PALACE - DOU 


CETTE TRE 


3 DERNIERES 


Spectacles UN SUCCES 


DAUNOU Jean Paqui 
RAFFLES 


la célèbre pièce policiére 


| 
THEATRE DES VARIETES -~ Matinées | 
M Dimanches et Lundis à 15 heures | 


Th. St-GEORGES| 
A L'APPROCHE 


À DU SOIR DU MONDE 
ñ mn de FABIEN REIGNIER 


La Cage aux Rossignols 


passe également au 


CLUB des VEDETTES 


avec une nouvelle projection | 
VALENCIA æ 
30, r. du Fg-Montmortre - PRO, 05-83 


CHAMPI 


et nombreuses attractions 
DIMANCHE THE DANSANT 17 H. 


irène de TREBERT 


CASINO DE PARIS 
La Grande + CHARMING PARIS ” 


AUX DEUX ANES - Matinées demain 
INNAN Dimanche et Lundi Aaw CABARET + DANCING 


AU CABARET 


YOSKA NEMETH “igo 


7, rue Fromentin - TRI, 44-43 ~ 
P runs votre + 


elta 4 3: ber málo ou deur pièc 
büs pueus. Ecr. Faris. 6 | $ chea particulier, PA 


yos 1 veio da. 1 véio bom.b. pa. | fjentiste-pburm. cherebe T2 p 
Comtant, 224.419 r. Viviende 17 chez part. Rive gauch 
VEND camion très bon @tat i 70, mme Lévis (T 


Citroën, ridelles bâchées, 6 c7- | Loc. non meublées 120fr. 
ingres, gaso-boisFacel, charge Loc. non meublées 120 fr. 
WOOD - MILNE, uge studio cuis, sdb, cit 


Hnell-Maimaison,_Téléph.: 21-00. | À Buties-Chaum, €. appt 
art. vend tract, av. parf, ét Lathuillière, 15, r. E-Po8 (09. 
Michaud 8 Mt-Thabor.Opé.02-55 récup. Cherche appt 


ecoud, patron. BERGE, 
An me ee 

D. Glap.é DPJ-inetprimaup. 
rav.fae, manasi ou Dur. pré 
done PAUL Tr Pope 

prea, Dien chere. matin seui. 
Emploi ect. sioo-dsct. où a0: 
steno-dactyio, sér. référ., 


son _Levailois, 


..D.Nazareth_ (3e) 


rét.France,culonies où 
cr. Por.-prrese n° SYT 


jecberchons SECRETAIRE STE- 
LOGRAPHE avec 


tlon ‘exigée. Ecrire : 


= = asèr-préseut.L 
ou hôtel meublé, Téi JAS. 4-4 


Bron, 10 à 
actif dans comme 


gr re av. Dona tiene, 


2 "deu. vendeuse et 
OVER VIENS 


écritures pour 


une Femme, bonne Glue., bonne 
de occup. apr.-m 


Ecer.: M. GO- 
3.r. Pagès. Suresnes (Seine) 


pubile.ayt fait Pnbl.efn., | STENO DACITLO poor mine à 


T, 112, rue de C 
mercnltal.u pea dnet. Villiers. Sadremer : SO- 

Avocat dem. dact. secr. rêt. sêr. Dr 

matinée, NOEL, 53. av.Mon: 


ENO-SECRETAIRE. Ecrire r6- 


occupat. rétrib.. counaiss. droit 
admiaistrattf.compiab . capab. cor- 


mie, Eerire_Paria-presse 


décembre. Metr. 

r-Jeaune-d'Ate, Perpignan, 

[eime Tibre ler décembre, cherche 
empol manut. 


Chine demande trarati ae 


pe Fea iiot Ref | Ou deu. 1° Dessinateur d'exte. 
epot Ra, | SA Toureuroutil 3° Ajustonil. 
paf samedi | Eor. Ete Waldès, 19, r. Récollets 


ensin détail solerles, lalnages | Courtières et courts ches Nbs 
ch.vendeuse expér 


St-Honorë, 


employée aux 


S TRAVAUX PEINTURE. 
Exécution rapide, 


Représentations 


auprès garages et 
électriciens province pour, vente 
outillage et diverses 

CONTINENTAL 


s | orina, tance, aroent Pro... 
Rennent Union Ecrivains 21,B4 A! 
On dem. ouvrières piqu., surjett. 
Tricots_Vimausa, 153,r.8t-Martin. 
APE nit | Qu demande mjurteurs, monteurs 
tobrneue, faiseurs rsbateure, 
'argeau, Paris | aléseurs. CUTTAT, RU 
NAISON, C tenias ‘aireets Balat 
RON 14 minutes, CANTINE 
ecb: epeta, en Dub, tr, act: 
emaye aux | RO eidos tem. Hi D. second 
aa Ps tee Deba. | chet pubi. Tél. p. R-V, Trudi- 


de 17 à 19 h.'30 st samedi 
disp. organ, re- 
prés. en setiv, Paris-province, 
recb. représentation générale. Fab. 
iriers, bagues, bracel., art. ca- 
aux ort, Ec, Parte-présee, 740. 


parfaite | Guerchons en exchtrité visiteur 
médica! Jeune, actif. 
ue, excellente instroetion et FÉ- 
XO-DACTYLD pour usine à | férences pour Paris et région pa; 
Kain lenne. "inui 

Pie P- curricuim vitæ détaillé, référen- 
Ces et prétentions, à M. BIGOT 
ST. rue Pierre-Charron,_PARIS. 
Garche AID, excel coupeuse cap. 

dir. atelier couture, D condit- 


LIRE 
HO | UE EE 


aire qui démarre dem. démar- 
cheurs sans connaissances spé- 
toutes régions, 
ibilités de gain si actifs, 
1.000 fr. possibles par jour, avec 
articles vente faciie, couriendrait 
aussi à anciens courtiers en photo, 
assurance, aspirateurs, ete... Di- 
rect avec fabricant, Ecrire 
G.-Clemenceau, 
recteur commere. Alsacien, sêr. 
sous-agents en 


Briand, Movtreuti-s. -Bòla (einer, | pon, représ. Introd. aliment, art- 
parfum. 


que menage dem 
ou gardieun. M 
Mile Cobapé. 2. r: Messoonier-17e, 
a courant fisc. 
toutes cowptahi!l 
tés. Ecrire :_Paris-pres 
, rompu gux ai 
* nér..bachel., cherc.empl 
tron Réf. Ker.Parteprente 0° 


RENE. 65, r. de la Victoire (91) 
D SOCIETE dem, PLUSIEURS | AFRIQUE DU NORD. 


Et DACT- import. et avenir offerte à dt- 
marcheur négociat tout ler ordre. 
spécialiste immeubles, terrains 

meises. Rémunération esclusive, 

frais déplacements et commissions. 

Inutile postuler sans références 

vérifiables tndiscatables, Ecrire 


BL. tourisme, cherche eme 


Lefebvre, chen | niot iugi 


STENOS-DACT 


Sadeh. D.Pers..26,E4 Haussmann 
de ouvr. spéc, conf. chemi- 
Lingerie Nou- 
Tedro-Roliia_ (1%). 


CRI 


technique pro- 
chimique premier orire. Réponse 
assurée à Toutes offres sêr. 

Comtant 223.300, r. Vivenne. 


. Soc. S 


D. présent, Pour 

dome. Eer. seui 

ET, ©, r. Daubigny, ou ti 
Ne pas ee ter. 


Gémob., Commerc.. 
se” dévnnerait entièrem. 
à vers. pour, procur. ait. en prov. 


E Vivienne, 13, 
OT Sem. 

“ML g'ana dépahange cber 
ene plie chauffeur. tohea. re 
Eten MORVAN, 60, r, Prui-Dos 

Los Morean (8-0). 1613-03 


Joe Dame prend trav. dact. à ão- 
Pasquier (8°). 


3 Ponne présent., PE, Des. ne F, r- 
ch, Jouroére couture, mepasase' 


voyage. coioate, 


Gosse 
gomtelle 
Opéra). 8e 


Monteur mécanicien p. 
et réparat pompes bydraul 
Contrôleurs, 44, r. 


TEND. représent. mê- 
perm. cond dem. carte Pa- 


epr. maroq. voy.. intr, gås mag- 
dét., Paris, pour. f ehit. tmj 
carte sér., art. belie far. 
RD, 47, F. de Saintonge (3°). 


Autos,motos,vélos 
et. vd camionnette d'orig. De- 


MIDROULLET, 2, rue Cler, Paris 


particulier veod Peuge nierait reprise, Théven 
modèle 1932, DAU. 324 


CHARLES TRENET 


TROUBADOUR res 
MICHEL EMER 


THÉS/+ DINERS 


ARRON et PANKOVIAK vont étalo 


Malgré sa défaite par Diouf, m 
le puneheur Robert Charron | 
ré comme | 


| n'ira pas à Londres... 


est toujours consi 
le grand rival de 


reel 


ura lieu demain apres 
al 


3 terét indiscutable. Charron n'a 
2% pas boxé depuis sa mésaventure 
Level du championnat de France et il 


r manque de € 
on vietion, S 
Raymond est 


on et de con, 
manager 
it 


Bien qu'i) ait fait match nul aveo Buttin et Janas, alors en 
oviak a vraiment gagné sa chance d'être opposé à 
battant magistralement G. Champion 
S'il combat aussi, intelligemment devant Ch 
nquiéter celui-e 


Musina défie Joe Louis 


en Emile | } d'Iali 
Cependant 


| $ catégori 


E 
~da 7 
MEGEVE 
73, rue Pigalle. TRL 73-10 
DINERS À 21 H. 
SOUPERS - ATTRACTIONS 
Pour la rentrée au Cabaret de 


(ARR OUVERT JUSQU'A L'AUBE SRE 


Parano gam paus ynt 
on d sine Lure 


Au Moulin Rouge 


13 
De 23 h 
56h 


FERNANDEL ~ Georges GUETARY - G 


Les orchestres RAY PLEXON 
nimeront le 
Prix des Places : 200 al 000 francs 


le 65 hectares t, Matérie 


maitre meublée nte au dét 
CABINET MONTFORT tion. 


hani 
000 de fre. M CARDINE 
impasse 1-Lenob 


A SANVIC (Seine Inférieu 


dan. De ce fait, sa rentrée, qui 
midi 20 
s de Glace, revêt un in- 


démontrer demain 
wii pécha contre Diouf par 


on jl pourrait 
ait téméraire de prévoir sa 


ROME. — Le champion 
des poids lourds, Mu- 
a vient de lancer officiel- 
ent un défi à Joe Louis, 
au | à pour le titre mondial toutes 


Au profit de la Caisse 


l'Entraide du Cinéma 


Gie FETE et BAL du CINEMA 


du Motin Un PROGRAMME ORIGINAL conçu 

par Robert ROCCA et présenté par Lucien DALS 
avec notamment 

NDREX ~ Suzy CARRIER - Josette DAYDE - Re 

eviève GUITRY - Fernand 

LEDOUX - Gaby MORLAY - NOEL-NOEL - François PERRIER 

Albert PREJEAN - RAIMU - Françoise ROSAY - Jean TISSIER, etc, 


Gd BAL des VEDETTES 


LOCATION : Moulin Rouge et Agence GIVAIS, 115, Champs-Elysées 


nner leur punch 


Non ! Dauthuille 


m proposé À 


a réfleché et i a 
t de suite, quo Law 
encore, nous a-t-il 


Mardi 13, au Central 


Gd combat franco-anglais 


BRADY-DOGNIAUX 


EDWARDS-MATEOS 
A. SCHMITT-LOISEAU 
Loc. au Central, 57, Faub.- 
St-Denis. Pro, 44-74 


APOLLO 


| 30° ANTOINETTE 


de Secours de 


JACE 


ée FAURE 


LIL TL 


PIANO 
WAC 
ACHAT VES 


ds Ville im- 


VEND. camion O4 Citroën, 1 T. 
Gaz ville, B, ét., Berliet 800 k. 


» 
Remorque 2 r, 600 k, Tisserand <Paris-presses n° 7 


e Noči Px #00 


Pasquier- 3e. 5 qua; 


Dalns, conf. tél, 
p. prox, Rép 
ais, Gås Bouler. Tél 


'Cronceis, 801, Troyes 28- . 2 p. cuis 
ATena. remorque 4 trous 500 E, | yy 
3 pn, nfs. Pizanti, Tur. 85-76. | > 


_3 po. nfs. Pizsoti, Tur. 89-10. | Ss re 
art. vå Mathia Syt Beri gr. | 6 


= portant Hommes et Da 
ns crire _Paris-presse D° T44. 
GARAGE Fo. 1% gent. pact, 
GARAGE eh out app. 3.500.000 
Ben Corbin, 11, rs, Paris 


. Px 
M, MART 
à 


cottre, galerie moteur et bat- | _20.Dé 
terie refaite, 6 pneus dont 4 neufs 


d'avant guerre. Part. état marebe, = 


Ba 45 km Bavi, | Va patente artisan confection fem- 
ssa'abst, Lan- | mes. F re en fer. à MOU- 
Wag4643 mat. | GEOT. 22, av.la République, Paris 


Seod. Faus De, à pure 0 D. 
Pire mosea part, te, 11 D 
D Manon recent, Cha. 0041, 
F so. Gt- parÈ, comp nié 
Fire ep Loe 19 z Batrepot | Ech. apr: 
Er A | É œun. appt 
82, Viet.-Hugo, Nolsy-le-Sec omtan E 
cn. Citroën G 4, trae, av, b, etat | rente, achat 120 fr. 
AE aeons then Lorean, POPPIS: ventes achat ue 


i APPART. 4 p. Séz. 01 


SUIS acheteur « 
accidentée, moteur, 


Ballet, 5-29, MAISON de rapp, Banlieue sit.de- 


Leiarge 9 pi.Et.-Unis Montrouge | parnasse. Mme Gauvin, Rie.47-80 

äs 2 po. et chamb. moto 20x5,50 D 
Vietto, 1. £ HenRorot-io, | Pensions 120 fr. 
jeur Agé (00 ans) dem. pen- 


Le Le lon av. chamb, confort ds 
Sxe, 1 po. 19x45. Eur. 4181 | menage. Alderait au ravitailiem. 


Proposit.commerc. 130 fr. | 5" "x reveyer 21. r. Cù 


DES 
HORLOGE. 


commerciale aérien 
T. 4p. see 0129, | p mann RICHARD. ANJ, 32- 
état, poeu. Immeubles 120 fr. | pabr. grue. commis. coutelerié 
5. 300.000. Ac- 
rt.vå Viva 4 1ICV Renault D.êt | vant gare A vend, T min.gare Mont. | cept : 


2 r. Dorian-12, Did. 1 
entrer en rapport pour EX- 


Prés 


TARAGE moyen 5e à vi, ay, hmin, 


SENTANT FABRIQUES | gier. Oričans. 1 abs | 
toutes CONRAN Le D nu $ 
ianea” CBNITES, | Capitaux 150 fr. | 
HOUTIERS senit de associé avec capitaux 


née disposant voiture et 
= gros chif. 

cél. préf. amoe. D 
£.” CAMBRAY, 
4 pr 


ganta sport 
enfants - 
Comtant 224.303, 


Mat, bons | Comtant, 224.292, r. Vivienne, 17. 


part. vend A part. coupé 7 O tra, | f ans. Madame EVRARD, Le 


CHAT, Me Pasteur, Iodi Da 13 | =ne eer anaes Senrt ane 
VENDS benoe bascuinnte pazo, ~ | Propriét., terrains 120 fr. 


terre seul tenant, proximité ville 
ga gare. — Eerire DE BUYSER, 
à BAIZIEUX (Somme) 


Peod estne gards parir Gess | Fonds commerce | 130fr. | Occasions div 


av cit, David, 10, pass. De- | Rosnei par Marines (Seine-et-Oise) | Mme CH 


tes MODES. | va Jou reosci arze 
20 2640, | Muueteure sde 
Fes site 10 | 


BARBEZ, 27, rue 


ba Montparnasse. 


Transports démén. 


L res Borda „ARC. 04-43, 
CHARPENTES METALLIQ. 


HANGARS 
Rés 


renton. ENT 
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